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E tous nos Lyonnais célèbres aucun assurément n'a eu une exis­
tence plus agitée et une fortune plus prodigieuse que le colonel 

Sève, dit Soliman Pacha. Pourtant le Catalogue des Lyonnais dignes de 
mémoire le passe sous silence et, trompés sans doute par le nom exo­
tique, qu'il a porté pendant les quarante dernières années de sa vie, 
la plupart des Lyonnais eux-mêmes ignoraient son origine, quand 
M. Aimé Vingtrinier est venu nous faire l'histoire de sa vie, dans un 
livre qui attache le lecteur, autant parla chaleur et le mouvement du 
style que par l'intérêt toujours soutenu du sujet lui-même. 

Né à Lyon, le 17 mai 1788, et fils d'un simple meunier, Joseph Sève 
ne dut rien à sa naissance. Il y suppléa par l'intelligence, un caractère 
vigoureusement trempé et une intrépidité à toute épreuve. Le hasard 
des événements fit le reste. Entré d'abord dans la marine, il ne put se 
plier à la discipline et il dut se faire soldat. C'était au moment des 
grandes guerres de l'Empire et sa bravoure eût dû, comme à tant d'autres, 
lui assurer un brillant avenir. Mais, là encore, l'indépendance de son 
caractère devait nuire à son avancement et il n'était encore que simple 
lieutenant, quand l'Empire s'écroula. 

Mis en demi-solde par la Restauration, il se trouvait presque sans 
ressources, quand le comte de Ségur, dont il avait sauvé la vie, lui 
témoigna sa reconnaissance, en lui ménageant un accès auprès de 


